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..." à i&gmsporter les boyaux à incendie 
tomba d’un auto et s’infligea de 
gi|ives blessures à la tête, à 1% figu­
rent aux mains. Ces blessures ce- 
pœdant ne mettent heureusement 
paji sa vie en danger et son état s’a­
méliore rapidement.

;|л8 pertes de l’hôtel sont en par­
ti^ couvertes par les assurances.

r
\ U y a quelques semaines 

l’Evangéline rapportait cette 
parole de notre Pontife Su­
prême Benoit XV “Avant de 
construire une seule église, 
assurez et dévelopez votre 
journal, c’est l’œuvre la plus 
importante”.

Si notre Auguste père sa­
vait que chez nous il ne s’agit 
que d’une église souvenir, et 
qu’à ce monument nous pré­
férons et notre presse, et la 
formation chrétienne et catho­
lique de notre jeunesse, que 
nous dirait-il ? je craindrais 
un sévère reproche.

Une autre Evangéline cite 
ce texte, d'une autre autorité 
catholique : “Si la -presse ca­
tholique n’était pas là, les œu­
vres ne tarderaient pas à péri­
cliter".

Réfléchissons donc sérieuse, 
sentent, méditons longuement 
sur ces salutaires conseils de 
nos premiers chefs. Comme 
va dire le spirituel Pasca^ 
travaillons à bien penser”

Construire l’Eglise-Souve­
nir avant de développer notre 
presse, avant de fonder un 
idéal chez notre jeunesse, ce­
la nous semble imprudent ; 
nous croyons que c’est ériger 
ce monument sur le sable

ACCIDENT MGR JEAN HEBERT, DE 
BOUCXOUCHE.ET LE 

MONUMENT DE 
GRANDPRE

L’aide a la Presse
D'AUTOMOBILE/

WAY Comment tout le monde peut 
concourir. Travaux d’impression, 

abonnements et annonces.

S":ies. Dane 
qui veut 
extra En

UN JEUNE J3ARÇON SÉRIEU­

SEMENT BLESSÉ. SON 

ÉTAT S’AMÉLIORE.

Mgr Jean Hébert,-le vénérable 
prélat domestique qui a la direc­
tion de la paroisse de Bouctoucbe 
comté de Kent, vient d’envoyer 
au Rév. A. D. Cormier sa souscrip-

> *

ІMi REMECIEMENTS

f V tion de cinquante dollars tu pro­
jet de l'église-souvenir de Urand-Nous avions, il y a quelques semaines, commencé une 

série d’articles sur l'aide que chacun peut donner à la pres- 
Notré appel aux institutrices a,été entendu et c’est de 

tout cœur que nous disons un cordial merci à celles qui don­
nent le bon exemple. Nous sommes certains que d’autres 
suivront bientôt et se feront un devoir de rendre notre jour-

La semaine dernière, un accident 
d’auto qui aurait pu avoir des con­
séquences encore plus graves est
arrivé sur la iue “Chemin du Ca-1'l C( ît > entreprise <i éminémerit pu 
nadâ”. M. J. B. Belîcfleur, en don- trictique.

pré donnant ainsi une preuve subs
tantielie dv

X 'ЩЖ La famille de Mde Bourgoin, dé- 
six} remercier sincèrement tous ceux 
qu|ont contribué à combattre l’in­
cendie de L’hôtel Victoria samedi 
soi| dernier et tous ceux qui d’tine 

ou d’une autre sont venus à

hante approbationse.

r- M<fr Hébert - i’an des dis-uant le chemin à nn autre auto n’a­
perçut pas le jeune fils de M. Paul tin gués hommes d’église qui ru- 
St-Onge qui se trouvait dans son haussaient de leur présence l’éclat 
chemin. L’enfant fut frappé et pas- du dernier congrès acadien, 
sa sous l’auto. Les blessures sont, 
graves, la colonne vertébrale et le ’ 
foie étant lésés. Il y a aussi des j 
blessures saus gravité à la tête.

3IAL faB nal de plus en plus intéressant.
Nous avons aussi quelques réponses des autres personnes 

de la classe instruite et4à aussi nous escomptons l’avenir 
Le bel article de Jules Blanc qui parait aujourd’hui, article 
qui devrait amener de la discution, est un exemple de l’in­
térêt que prendrait un journal si chacun voulait y faire sa

Іещ- secours..

ï ’r incendie ! !I Triste 
I Accident

mI Le docteur Laporte nous dit ce 
matin que l’état du blessé s’amé’io-

I.e feu, comme la mort, ne mi- 
victimes. Il cause. petite pari. nage pas ses

re et qu’il le considère maintenant souvent bien des misères, surtout 
hors de danger.

Il n’est pas besoin d’avoir, de l’instruction pour venir 
en aide à nos journaux. Pas plus que d’autres entreprises 
quelques bonnes qu’elles soient, le journal ne peut vivre et 
progresser sans" argent- L’abonnement à nos journaux ne 
coûte pas cher. On peut s’abonner hu Madawaska pour 12 
mois pour la modique somme d’une piastre. C’est peu com­
me dit le proverbe populaire, ce sont les petits ruissaux qui 
font les grandes rivières. Si tous les français de nos provin­
ces donnaient leur piastre aux journaux de chez nous à cha­
que année, cela voudrait dire beaucoup pour la réussite de 
notre presse. Le plus grand nombre d’abonnés permettrait 
d’avoir un plus grand nombre d’annonceurs et à de meilleure 
taux.

SI à. ceux qui u’uLt pas de protection - 
Il peut à u’iinporte quel mo­

ment s’introduire chez nous:
Pourquoi ue pas vous protéger 

eu achetant une Assurance dans 
la North West Eire Insurance 
Co ; c’est une protection sûre con­
tre les pertes causés par le feu, et 
vous pouvez vous procurer cette 

vous adressant à

Nous prions la famille St-Onge 
de croire à notre sympathie et nous 
nous réjouissons avec eux de la 
tournure que les choses semblent 
prendre.

LégMAISON DE REPOS AU C. 
f. R. EST LA PROIE DES 
I FLAMMES. UN HOMME 

PERD LA VIE.
і

!» Cultivateurs lisezF1 (S-matin, jeudi, vers 5 heures, le 
fen»’eet déclaré dans la maison de 
repde au C. N. R. Plusieurs em­
ployés du chemin de fer étaient en 
ceAtment dans les chambres. A

assurance en
ALPHONSE CHIASSON 

Au Bureau du Madawaska.
ilLç Madawaska”31

mouvant d’un rivage, l’expo- 
.il*«itM*-q*i#e|&er à b vioknce.tkfuMUfciSpi

le déformera, lui enlèvera sa 
beauté première, l’offrira à la

our et de
s montré

71 mCi
le devraient. Regardez les journaux des centres anglais. Ils 
sont remplie d’annonces locales. Si ces hommes d’affaires 
trouvent leur profit dans l’annonce, pourquoi nos commer­
çants n’y trouveraient-ils pas leur compte ? Le journal y 
trouverait aussi le sien et tout le monde serait content.

pandait partout, ces hommes durent 
sortir en habit de nuit et se sauvé- j 
rent avec difficulté. Il y avait une ; 
heure à peu près que l’incendié fai­
sait rage qnand on s’aperçu qu’un 
chauffeur, Richard Hanna 
quait à l’appel. Une échelle fut 
dressée à sa fenêtre, mais on trou­
va le pauvre malheureux asphyxié | 
la figure calcinée et le corps passa- j 
blement brûlé. Le docteur Sorma- і 
ny fut mandé immédiatement mais j 
ne put que constater la mort.

Richard Hanna est un jeune ! 
homme de 27 ou 28 ans. Il habite j 
la ville de Moncton.

Le Coroner M. L. J. Cyr tint une I 
enquête sommaire et permit de] 
transporter le cadavre, la mort ! 
ayant été accidentelle.

Les restes mortels sont partis ce і 
midi par le Témiscouata pour Мопс 
ton où auront lieu les funérailles.

MESSIEURS : —• Ceci #->t <|Пс]<іпєс1іом> ^jue vous aimeriez 
de connaître. Probablement vous av< z ch* relié une place ou vous

à un b<>h marché, avoir

«

vague orageuse, qui avec la 
suite des temps l’engloutira 
et le plongera dans les abimes

Ipourrie» acheter de la bonne marc 
la valeur de votre argent et être satisfait. 4

IVous sortirez de notre me ’ an avec un. sourire sur la figure 
et plus d’argent dans votre poche.

Nous avons tout ce qu'il vous faut, habits, pardessus, imper­
méables, sous vêtement . сікші-- s. sweaters, bottines et claques. 
Nous pouvons vous habiller de- pê ds à la tête.

Afin de subsister, les propriétaires de journaux doivent 
s’occuper de travaux d'impression. L’imprimerie est généra­
lement ce qui fait vivre le journal. Combien nos marchands 
nos professionels et autres donnent-ils chaque année d’ar! 
gent à des maisons étrangères où qui n’ont pas de doute que 
si tout l’argent ainsi donné aux étrangers, pour abonnement 
annonce ou travaux d’impression venait à nos journaux, le 
jour ne serait pas éloigné où nous verrions chez nous un 
grand quotidien entièrement consacré à nos intérêts les plus 
chers.

de l’oubli.
Mais notre presse forte­

ment établi, largement répan­
due, notre jeunesse chrétien­
nement unie, obéissant aux 
mêmes principes, vivant le 
même idéal, VEglise-Souvenir 
serait véritablement le jflus 
beau, le plus digne, le plus 
glorieux couronnement que 
nous saurions imaginer.

Alors nous serions assurés 
que nos fils ne rougiraient ja­
mais de ce monument, sym­
bol de la foi des vaillants 
martyrs de 1755, fruit du pa 
triotisme et de la générosité 
de leurs pères, jamais cet édi 
fice leur serait un objet de re­
mords.

Non, ils le contempleraient 
avec dévotion, amour, orgueil, 
et fierté.

'-4

I
Nous avons aussi 4 'lignes «ГЬлЬі".: сімені s f .its sur ne sure

•gunt' p V- acheter et tou*qui sont de la meilleure qualité qu< 
à des prix qui plairont à votie poitu monnaie. Icoeur l’i- 

5 la série Venez nous voir ; rods serons h. nrvux <ie vous montrer no 
tre marchandise. Nous apprécioi:

Avep un peu de bonne volonté de part et d’autre sans 
qu’aucun ne s’impose de sacrifice trop grand, nos journaux CARTERS, YOUNG
seraient bientôt ce que le public les veut, c’est à dire instruc­
tifs et intéressants. Qui donc refuserait de faire sa part ?

tSSBÜK Immeuble F. A". C. ill 11 / E H. Eü m u n dston,

Souvenir, de même que dans 
tous les monuments de pierre 
nous ne voyons qu’un signe 
muet destiné a perpétuer le 
souvenir et la foi des illustres 
disparus.

Si grand, si noble qu’il 
nous paraisse, dans notre 
humble opinion, le mouve­
ment de l’Eglise-Souvenir 
n’est qu’une affaire secondai­
re auquel nous estimons deux 
mouvements bien supérieurs 
et de beaucoup plus urgent 
l’établissement d’une puissan­
te presse acadienne et l’orga­
nisation d’une association ca­
tholique de notre jeunesse.

Au. siècle ou ^tous vivons 
Ce ne sont pas ces monuments 
muets, si glorieux soient-ils, 
%pxi doivent nous intéresser 
les premiers, mais bien ces 
monuments vivants, qui in­
fluencent, qui trempent l’âme 
de la jeunesse, en qn bel édi­
fice chrétien, et assurent la 
foi et la liberté de la généra­
tion présente et des généra­
tions futures.

7 z Et, les monu­
ments vivants LA BANQUE PROVINCIALEATTENTIONSga*. N’est-ce pas malheureux 

de se croire ainsi, plus fin que 
les antres, mais, ça nait avec 
l’homme. ,

Voici : En lisant nos jour­
naux, nous pouvons tous cons- 

• tater, avec joie naturellement 
quel entrain, quel élan d’en­
thousiasme accueille de toutes 
parts le digne projet de l’égli­
se Souvenir de Grand-Pré.

Certes, voilà une entreprise 
dont la nation acadienne doit 
être fière, et, à laquelle nous 
espérons la voir continuer de 
de lui apporter son encoura­
gement et son appui-

Mais, est-ce vraiment l’œu­
vre qui mérite tous les super­
latifs qu’on lui prodigue ? 
Est-ce l’œuvre essentielle ? 
Est-ce l’œuvre qui doit com­
bler l’idéal de l’acadien .?

DU CANADA
Siege social : NI Ois TltT'-AT, '

Capital Paye et Surplus $4.400.000.00 
Actif total, au delà de $50.000.000.00

110 succursales dans les provinces de 
Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 

Vile du Prince-Eaouard.

» *B ,:A
M. Cyrice Labrie désire annon­

cer au public qu’il est prêt .X faire 
[’agrandissement, copiage de pci 
traits au crayon, à la peinture ou 
au pastel. Aussi, encadrements de 
toutes sortes, à de très bas prix.

Aussi en main assortiment com­
plet de vitres pour fenêtres, portes 
et cadres. Il tient aussi plusieurs li­
gnes de marchandises, et épiceries 
à son magasin, rue Victoria, près de
chez Bélonie Clavette.•

Chaque personne achetant pour 
une somme de $40 00 aura droit à 
un bear cadre gratis.

JULE BLANC
INS

IncendiesШ

V lo—Vous pouvez déposer vos argents toujcin> 
à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; les іЩ 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 50 juin et le 31 décem­
bre de chaque année.

20—En vertu de règlements .particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes- 

! sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
P en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
li sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
Й depuis ($1.00) un dollar sont acceptés au département d épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
un compte conjointement. ,
Nous sollicitons respectueusement votre en­

couragement et votre patronage 
Succursale à Edmundston :

QUE s remboursables 
:s intérêts étant

L’HOTEL VICTORIA EST LA 

PROIE DES FLAMMES. M. 

PHILIAS MORNEAULT EST 

SÉRIEUSEMENT BLESSÉ.

■Wè

"M

Samedi dernier dans la soirée, le 
feu s’est déclaré dans ue hangar 
attenant à l'hôtel Victoria. Dans 
peu de temps le feu avait gagu£ 
l'hôtel et les dommages ont été con­
sidérables. Toutefois le service d’in­
cendie fit un travail magnifique et 
vers minuit le feu était complète­
ment éteint. On ne connaît pas l'o- 
tigine du feu.

M. Philias Morueault en aidant

Le Madawaska est le seul jour­
nal qui soit resté à 31 00 depuis 
la guerre ; malgré cela, nous avons 
beaucoup d’arriérag. s pour аіюп 
nements. Veuillez donc ne pas met 
tre de côté l’état de compte qui 
vous est envoyée. Le meilleur mo 
yen de rendre notre journal plus 
intéressant

oudron, 
ces. D

va»
! ьЖ
P ■ x; Cmh

Щ i; Nous regrettons dé ne pas 
comprendre la chose comme 
tout le monde. En l’Eglise-

F. H. Bourgoin, gérant local.і Ш
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і ягLE WADAWASKA
£

Table de PoolCHEMIN DE FER ТЕМІ SC OUATAщ ЖLE SENTIER DU DANGER СЛ/?7£бHoraire à partir du 2 Mai 1921 
Express :t

I C. N. BEGIN Deux tables de Pool à ven­
dre ou à louer.

S'Adresser à

représenté par la négligence des maux et des dérangements 
des organes féminins et de leurs fonctions, durant cette im­
portante période, quand l<i jeune fille passe de Гadolescence à 
la maturité—est jonché de personnes dont la santé est fui- jj 
née. Si les remèdes appropriés avaient été employés, la majo­
rité de ces personnes, aujourd’hui, seraient en santé et heu­
reuses—contentes de la vie.

Dép. Riv. du Loup, Qué. 7.15 a. m. 
Arr. Bdmundston, Je. 11.00 a. m

> Mixte : Dr. OLIV
— Chin: 

à l’ancien bu 
chez M. і

Dép. Bdmundston, Je. 12.20 p. m. 
Arr. Connors N. B. 2.10 p. m

Dép. Connors N. B. 7.30 a. m 
Arr. Bdmundston Jet. N. B. 9.20 a. m. 

Btpress :
Dép. Bdmundston, N. B. 12.00 p. m.

Arr. Riv. du Loup 3.35 p. m. 
Heure du méridien de l'est 

Service quotidien excepté lesdimanchts.
Correspondance à Bdmundston Jet 

avec le Pacifique Canadien et à Rivière 
-du Loup avec tous les trainsexpress des 
Chemins de Fer Nationaux.

Pour plus amples informations, pros­
pectus, etc. s'adresser à 
A. NADBAU, Agent général du Fret et 
des Voyageuis,

Mixte :Agent Général d’Assu­
rance Feu, Vio, Accident 
et Maladie une spécialité.

Aussi assurance pour 
les Automobiles, Plate 
Glass, Garantie, Respon­
sabilité de Patrons, etc. 
Représentant Spécial pour 
la NEW YORK LIFR-la 
plus grande compagnie 
d’assuranee sur la vie au 
Canada et aux Etats-Unis. 
Ecrivez pour informations 
et demandez notre pros­
pectus.

Bureau : Bloc Mada­
waska, 2eme étage. 
EDMUNDSTON,

A. TOPPING
j. n. o. Edmundston N. B.

*

4v* VI
ï EdmündstoiLE REGULATEUR DE SANTE DE LA FEMME

Fmd L. H► Incendie ! Idu Dr J. LARIVIERE Chirc 
Gradué de Г1 
Bureau vois! 

EdMündst

offre un moyen sûr, par 
lequel ce sentier—plein. 
de périls et de pièges 
comme il l'est — peut] 
être évité. C'est un re­
mède composé фd’hcr -s; 
bes pures, fabriqué pour 
ne jamais manquer d’ai­
der à la Nature à gué­
rir les maladies 
nant d’une mauvaise dto 
ète, d’un manque d’ex­
ercice, d’un manque de 
sommeil, de négligence 

lois générales 
la santé ou autres cau­
ses semblables. Il a-
git comme un stimulant doux, et peut être employé 
sitation pour chaque usage auquel il est destiné. Le mauvais 
fonctionnement des organes particuliers de la femme, l’état 
d’épuisement général, la perte de l’appétit, le manque de vita­
lité, les maux de tête, ctc#i s it chez les jeunes filles ou chez 
la femme, sont rapidement guéris à effuse de ses qualités cu- 

• ratives. On peut sé procurer cette excellente préparation 
chez n’importe quel bon^pharmacien ou directement de

GEO. MORTIMER & CO., Inc., Piopriétaires 
212 Milk Street,

„зетO Le feu, cbfttne la mort, ne mé­
nage pas ses victimes, Il cause 
souvent bien des misères, surtout 
à ceux qui n’ont pas de protection- 

II peut à «’importe quel mo­
ment s'introduire cher nous:

Pourquoi ue pas vous protéger 
en achetant une Assurance dans 
la North West Fire Insurance 
Co ; c’est une protection sûre con­
tre les pertes causés par le feu, et 
vous pouvez vous procurer cette 
assurance en vous adressant à 

ALPHONSE CHIASSON 
Au Bureau du Madawaska.

cZ sê Casier ostal '
MAX. 1Ж

Vous pouvz vo us procurez, 
à l’Imprimerie du Madawas­
ka : Papier à lettre, Envelop­
pes, Cartes de visite, Cartes 
mortuaires, livrets de reçus, 
crayons, plumes, encre etc.

Bloc Le Madawaska, porte 
voisine de la Pharmacie Ed- 
niundston.

Avocat
EdmundstoüS

ove-ipr

/« Casier Postal 1
A M. 80

Méde,
Bdmundston

іï
ifflî F PROPRIETE A VENDREaux sur

N. B. ALFRED
hé- J'offres en vente io arpents 

de terre en culture avec mai- 
sou 24 par 28 et une bon-e 
grange le tout pour $i,2'x>.oo 
$600.00, comptant, la bal lan­
ce, $100 par année, sans inté­
rêt. Situé à 6 arpents du mou­
lin. Blue River Lumber Co.

S’adtesser à

sans IngЖ Ж 7! Notre-Dan 
Montrée

re, en faisant cette modeste contri­
bution, dire que je partage les sen­
timents exprimés par le Dr Webs­
ter dans la lettre qu'il veus a adres­
sés.

ALBE
(

Avocat, 
Bureau : Chei 
autrefois Hôl

F

Boston, Mass.
En vous souhaitant le plus grand 

succès, je demeure,
Cher Père

Votre bien dévoué 
J. S- McLellan,

:
EDMUND8T(J. A. Pelletier

Marchand
Rivière Bleue, P. Q.

v-r ~r jMfcp « • , ç • 1 se et ■ n iiicrne temps uif bon pa-
tglfSC convenir jtliott: qui .donne, et son temps et.

Hf» fir-mrlnré "" trav"1! ,m profit .le-rreuyre, a-
Ut vil dllvlpl t cliv v In pvv| iration des plans и

devis du monument et les travaux 
dv ci u-tri et mu commenceront des 
le mois <1- janvier prochain, afin 
que l V'kliee. soit complète le 15 
août, 192:2, et que l’on puisse en 
faire la dédicace le jour de notre 
prochaine fête nationale, cérémo­
nie qui lie manquera pas d'attirer 
une foule énorme de spectateur de 
toutes les parties de l’Acadie et 
qui sera l’occasion d’un grand pè­
lerinage patriotique et religieux. 
U est donc a désirer que la distri 
billion d s cartes de contribution 
soit faite immédiatement afin que 
tous les retours soient faits avant 
la fin de l’année, le plus tôt le mieux 
et ai’iu de faciliter le travail de 
lenrégistremut de familles qi | 
c--t un gros travail et exige une 
somme immense de soins minutieux 
qui vont nécessairement prendre 
«lu temps.

,

\ CoM S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

■i

Vient de paraître -,* ST-JVARIETES Seul agent peur le Madawaska
Nous notons avec satisfaction 

que les succursales -le .la Sôriété 
l’Ass'omptionption ont déjà 
mence a répondre nolilcmcnt a l’ap­
pel en faveur de la construction d<- 
l’église-s, uvenir il* Grand pré. Le 
nom de chaque мнеш aie «p i au 
ra souscrit la somme d’au moins 
vingt-cinq do lia rds s'.ra iiisct il sur 
les inurs. intérieurs de l’église nié 
me. Le Père Cormier nous a déc b. 
ré que c’était son ambition de voir 
toutes les succursales d«- la Société 
l’Assomption ainsi inscrites en Ь t 
tr s d’or sur Jes murs du mmtn- 
ment de Grand pré. La Société l’A 
somption, depuis sa fondation, a 
toujours été a l’avant garde de 
tous nos mouvements nationaux ; 
nous sommes convaincu qu’eu cet 
te circonstance elle saura mainte­
nir ses glorieuses traditions.

—O—■

CANADIA^N KODAK Co. ЖЖТ 'H
Le Semeur d’octobre lKodak Autographic qui donne l’histoire de toutes vos poses 

Poudre à développer. Pellicules ou Films
Albums. Boîte à développer. Assortiment complet pour les 

Amateurs

La rédaction de ce numéro e^t 
des plus variées.

S. G. Mgr Prud’homme, évêque 
élu de P rince-Albert et de Saska­
toon, dit dans une lettre fort sym­
pathique les grands espoirs qu’il 
fonde sur la jeunesse catholique et 
la confiance que lui inspirent les 
groupements de l’A. C. J. C.

Lucien Germain dans une cousi- 
gne toute d’actualité recommande 
le port de l’insigne, croix de Malte 
sur fond de blanc bordé de bleu et 
d’or.

Ulric Gauvin se demande quel 
prestigieux impressario a pu grou 
per taut d’illustres i; strumeutistes 
qui, dans les revues et les journaux 
européens, font entendre les notes 
les plus élogieuses daus Гapproba­
tion qu’ils donnent de l’œuvre de 
de Louis Hémon : Maria Chapde- 
lainc. L’auteur dans ce chef d’œu­
vre a t-il bien saisi, a-t-il bien péné­
tré l’âme canadienne ? Le Semeur 
répond à cette question.

Alfred Fournier, daus le domai­
ne de l’action, relate la campagne 
eu faveur de la bonue presse pour­
suivie par le Comité régional triflu- 
vien. Ce Comité est cité à l’ordre 
du jour.

Réponses aux gens curieux, et no­
tes et commentaires ne sont pas la 
moindre partie de cette intéressan­
te livraison.

Abonnement : $2. par année. 
S’adresser au Secrétariat général de 
l’A. C. J. C., Immeuble Versailles, 
90, rue Saint-Jacques, Montréal.

Conrs l

1 Gérard M 
Vincent ] 
William : 
Camille 1 
Arthur N: 
Antonio ] 
James M’ 
Harold D 
Antonin 
Lionel Li 
Joseph C; 
Edward І 
Walter B

Cour і

Léonide ( 
Gérald G 
Edmond 
John Ste- 
David Su 
Oscar Bo 
Léo CaisE 
Eleéar G; 
Edmond 
Laurie L 
Albert M 
Allard R 
John She 
Wilfrid 1 
Arthur ï 
Walter 1 
Alphonse 
Arnaud < 
Louis L$ 
Rpnaldo 
François 
Edmond 
Wilfrid 1 
Charles l 
Aldéric I 
Hilaire I 
Théodore 
Eugène 1 
Noel Mél 
Alphonse 
Jean Vie 
Louis Ar 
Louis-Pb

*■ Uldège c 
Lionel G 
Joecph L 
Charles ’ 
Frédéric 
Arthur 1

“Some” Mariage
Un jour un enfant dit à son pè-i Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

re :
Ifesr» AGRANDISSEMET £$l—Ponpa, j’voudrais m’marier.

—Que dis-tu ? mon enfant, ré­
pond le père tout fier de son fils. 

JT u veux te marier ? Puis-je savoir 
avec qui ?

—Je veux m’marier axec ma 
grand-mère.

—Ah ! c’est ainsi. Alors, tu crois 
que je vais te permettre d’épouser 
ma mère.

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia f

SALON DE MUSIQUE►
J ai aussi un departement de musique où vous pouvez 

procurez tous les instruments musicals
vous.

>

« iEn plus les Pianos et Gra­

mophones Gerhard Heintz- 

man ainsi que les fameuses

machines Victor, avec as- —i
оічЙЖ ff Il il! T/i

sortiment complet de re- il !Ш і
І ПІ І о і І

cords nouveaqx tous les s

mois.

JlSlEJ
ali Il n’avait pas de chance

Un Anglais, passant dans la rue 
Foinfoin, brisa, par mégarde avec 
son parapluie une vitre de 82.50 

L’anglais, pour payer les dégâts 
offrit un cinq piastres au marchand 
Ce dernier ne pouvant le changer 
pour garder 82 50 et remettre 82.50 
à l’anglais, voulut sortir'pour de­
mander du change à son voisin, 
mais l’Anglais lui dit aussitôt r~
^—C’est inoutile, j’vais compléter 
le mentant.

Et П brisa l’autre vitre.

—o—
Le" P. Connu r a reçu une belle 

lettre < t une souscription de 825 de 
M ‘ Fred Ed get t, de la cité (U* Monc­
ton ; une lettre de Sir Robert L. 
Bord- .i. l’ancien premier-ministre 
du Canada, demandant des rensei-

СЖІ'ЯіC’est la paroisse de !:i Cr.vudi- 
gne qui est à la têtu toutes Ь sI
paroisses acadiennes au point de 
vue des réponses reçues des famil­
les et chefs (le familles. Jusqu’à' et 
jour environ c- Ht quarante familles gm iiu nts sur le projet de l'église- 
<le cette florissante T.t gonéreus- souvenir de Grand pré et déclarant 
paroisse acadienne ont répondu a qu<* ce proj t louable avait toute 
1 appel avec une moyenne .le *1.50Isa sympathie ; un - lettre de M. 
par famille. Il ne pouvait , u être j JLrbert Wood, «le Sackvill,, 
autrement dans une paroisse .liri j tenant la somme de 825 la contri- 
gée par ce bienfaiteur de l'éduea- j tuition du son vénérable père, l’an- 
bon et ee patriote éclairé pour qui j*,» gouverneur, et la sienne au 
ses compatriotes ont une si pr.d’on- monument de Oran.lpré et expri- 
de admiration. Mgr Philipe Belli-

:ґу

Musique en feuilles, chants populai­

res anglais et français.

Abonnement au journal/ de musique 

P Etude et La Revue Canadienne.

con- ^5ÎefoV&j(J
?

niant scs meilleurs souhaits pour 
le succès d : l’entrepri ,e ; une con­
tribution d» 820 de Aî: A. E. Tri-

oveau
?Honneur aux Acadiens de G ran 

digue et honneur a leur distingué 
pasteur. l’objet de notre meilleure-attention.

Il n’etait pas si fou Votre commande par la malletes, de Salisbury ut plusieurs autres 
communications intéressantes, en- 
tr’autres une lett-e de l’hon. Sena-

sera
Dans le train de Montréal à Jo- 

liette, un Anglais et un Canadien 
avaient lie conversation.

—Moi, dit l’Anglais, j’ai vu en 
Angleterre, un chou aussi gros 
qu’une maison.

—J’ai vu ben plus gros qu’ça 
reprit le Canayen. J’ai vu à St Co­
me un chaudron aussi gros qu 'une 
église.

L'Anglais se mettant à rire, le 
Canayen lui dit aussitôt :

!—C’était pour faire bouillir vo­
tre chou.

S. LAPORTE, Photographe,
EDM UN BS TON, N. B.

La succursale des dames de la 
Société l'Assomption d’Acadieville 
a souscrit la somme de vingt cinq 
dollards. Ces dames viennent dé 
donner un bel exemple qui mérite 
d être suivi et le sera sans doute. 
Nous ne serions pas surpris si les 
succursales de daines donnaient le 
pion aux succursales d’hommes. On 
a déjà été témoin de choses 
blables.

xfceur AieLel!йїї, de Spdney, Cap 
Breton, que nous croyons devoir 
publier :

Un mal pour un bien

Sydney, N. E. le 3 oçt 1921. 
r Rev. P. Cormier,

Shédiac, N. 13.
Mou cher Père Cormier,

C'est avec beaucoup de 
plaisir que je vous envoie mon 
humble contribution pour la cons 
iruction du monument de Grand-

—Comment, mon gendre, ma 
fille n’est pas là ?

—Non belle maman.
Elle coure les magasins, j’en 

suis sûre.
—Oui, belle maman.
—C’est honteux ! 8aplace n’est- 

elle pas ici ? A prendre soi» de 
vous et à vous faire la cuisine ? 
Et.... vous vous plaignez pas f

—Non, belle mamon, au contrai-

g Sirop I

! 60UDR01
!kËm

•weMhrl
еротиці

jde Goudron et 
d Huile de foie de Morue dem p"é. J 'ні consacré beaucoup d’at- 

terition à l’ihistoire, des Acadiens 
et j’ai beaucoup de Sympathie pour 
leur? grands malheurs, de même 
lue j aprécio hautement ce que 

leurs descendants ont accompli en 
dépit de nombreuses difficultés.

Si vous avez lu mon Histoire de 
Louisburg, je crois que vous verrez 
«pie j’ai parlé de leur histoire en 
fc rmes sympathiques.

Sur la question générale je dési.

Le Rev A D. Cormier, l’actif e 
énergique président du comité, est 
extrêmement anxieux pour le bien 
être de 1 entreprise de voir les cho­
ses marcher lestement et il prie 
Messieurs les Curés et les 
sales de la Société l'Assomption de 
bien vouloir organiser prompte 
nient le mouvement d. .1 souscrip­
tions dans les'difl’érentes paroisses. 
M^ï'^ëchette, J'architecte de l’égli-

MathieuCasse u toux

.-V

re !
Comment, au contraire ?
—Si vous saviez quelle cuisine 

elle me fait.

il
Henri—Où vas-tn avec ta pelle 

ce matin 1
Albert—Je m'en vais au cimeti­

ère. J'ai enterré ma bel le mère hier 
et je veux m'assurer si elle est en­
core là.

suceur
-p , , „. fa°™—Enrente partout.

^remMeeontr.le.ma.ad.Mte.uTîbü ‘̂Cultivateurs lisez
“Le Madawaska"-
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Assurance de VINGT ans

Compagnie très 
populaire

A. P. LABBE
GERANT*

ST-LEONARD, N. B.
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ALBERT J. DIONNE
В. A.

Avocat, Notaire Public 
Bureau : Chez M. Wilbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Jos Têtu

Antoine Lauzier • 
Rodolphe Pettigrew 
Aldoria Robichaud" 
Alyre Belliveau 
Guillaume Bourque 
Joseph Duguay 
Gilbert Landry 

. Raymond Léger 
Patrick Ô, Neil 
Léandre Gallant 
Louis Ruest 
Edward Dunne

Edmundston, n. B,: :

\ College
ST-JOSEPH

■і

t Ecole Modèle)ses

Conrs Uaiversltalre
' Gérard M. I<éger 

Vincent Douce 
William McGinnis 
Camille W. Bourgeois 
Arthur M. Cormier 
Antonio Doucet 
James Murphy 
Harold Dysart 
Antonin Gaudet 
Lionel Landry 
Joseph Cyr 
Edward Dalton 
Walter Bridgeo

Cour Académique
Léonide Cyr 
Gérald Gauvin 
Edmond McLaughlin 
John Stevens 
David Surette 
Oscar Boudreau 
Léo Caissie 
Elzéar Gauvin 
Edmond Goguen 
Laurie Landry 
Albert McDonald 
Allard Robichaud 
John Sheshan 
Wilfrid Turcotte 
Arthur H. Belliveau 
Walter McFarlane 
Alphonse S. Arsenault 
Armand Cyr 
Louis Lavoie 
Rqnaldo Michaud 
Rrançois Perreault 
Edmond Boucher 
Wilfrid Bondreau 
Charles Campbell 
Aldéric JjeBlanc 
Hilaire Daigle 
Théodore Gallant 

__ Eugène Mélanson 
Noel Mélanson 
Alphonse Protean 
Jean Violette 
Louis Arsenault 
Louis-Philippe Fiset

# Uldège Gaudet 
Lionel Gaynes 
Joseph Lahood 
Charles Tingley 
Frédéric Boudreau 
Arthur D. Cormier

Philippe Robichaud 
Olivier Allain 
Majeeb Bouziane 
Walter Chapman 
Alyre Poirier 

- Wilfrid Poirier 
Aimé Boudreau 
Frédéric Cormier 
Lorenzo Bourgoin 
Sévère Léger 
Yvon Bourgeois 
Léandre Cormier 
Alonzo Gaudet 
Earl McGrath 
Léonard Belliveau 
Aimé Bourque 
Charles Dalton 
Ernest Gallant 
Antoine-T. Gaudet 
Léonard Gaudet 
Léopold St-Laurent 
Arthur Goguen 
Joseph Bourque 
Edourd Cool 
Frank Jessop 
Edouard LeBlanc
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6RAN DE REDUCTION
usique

J’invite lez dîmes et demoiselles 
qui veulent s’acheter des chapeaux 
d’automne et d’hiver, à très bas 
prix, de venir me voir. Vous serez 
satisfait des prix et de la' qualité. 
Je serai aussi à votre disposition 
pour réparation de vieux chapeaux 
linges d’enfants de dames et 
d’hommes ; aussi pressage à un 
prix raisonable. Satisfaction gua- 
rantie ou argent retournée.

Commençant le 15 de ce mois et 
durant tout l’automne.

Mme J. H. Michaud 
Rue d’Amour, près de la Station 

du Transcontinental.

me.

malle

I

Pianom Vendre
Pianos, harmoniums et gramo­

phones de 1ère Qualité, Aussi quel­
ques uns très peu usagés, en par­
fait ordre, à vendre à de très bon­
nes conditions, paiement facile:

S’adresser à
R: Le Bœuf, représentant 

Townsend Piano Co.
ST-JOHN, N. B.
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-SNOTICE OF SALE

ofTEdmundPshton0b1.he°Com1Trof ф РОНГОІШІ VOUS (ІЄГЄ2 üj

Madawaska and Province of New Ж ”
Brunswick, Inventor, and Agnes m.
Gosselin wife of the said Joseph *•
Gosselin of the same pla:e, and to 
all others whom it may be any wi­
se concern :

NOTICE is hereby given that 
under and by virtue of the power 
of sale contained in a certain inden­
ture of Mortgage bearing date the 
eleventh day of October in the year 
of onr Lord one thousand nine hun­
dred and nineteen, made between 
the said Joseph Gosselin and Agnes 
his wife of the first part, and Euge- 
ne’Veilleux of Rivière du Loup in 
the County of Temiscouata and 
Province of Quebec, Gentleman, of 
the second part, and registered in 
Book “W-2” number 19853, pages 
309 to 313 both inclusive of the Ma- « 
dawaska County Records, there J-JJ 
will for the purpose of satisfying W 
the monies secured thereby that is 
the sum of Fourteen hundred dol- 
lars with interest upon the same at 
the rate ol seven and one half per 
cent per annum and the further 
sum of Three hundred and fifty dol- W 
lars with interest upon the same at 
the rate of seven and one half 
cent per annum, default having a»v 
been made in the payment thereof, я:
be sold at public auction in front Ж Dans la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA. .,
of the Court House, in Edmunds- Ж PARCE QUE cette compagnie a toujours remporté plu;- V.""’ 
ton in the said Couuty of Madawas- ДО grands succès. 1
ka on Saturday the twelveth day Ж PARCE QUE cette compagnie n’a pas de supérieure dans (I/ 
of November next, at the heur of Ж le montant des dividendes qu elle paie à ses assurés, 
ten o’clock in the forenoon, the PARCE QUE cette compagnie n’a pas d'actionnaires qui
lands and premises described in said W mangent une partie de ses revenus.
mortgage as follows : — ALL that Ж PARCE QUE ses réclamations en cas de mort sont payés
certain lot piece or parcel of laud Ж promptement.
and premises situate lying and Ж PARCE QUE c'est une compagnie canadienne qui ne fait tj/ 
being in the Town of Edmundsion лі pas d’affaires dans aucun pays étranger ; qui fait un choix judi- ш 
in the County of Madawaska and JP deux de ses risques, et qui est reconnue pour ses méthodes saines 
Province of New Brunswick, boun- W d'administration, 
ded and described as follows : Be- ДО PARCE QU’ELLE assure les hommes et les femmes ; les y' 
ginning at the eastern angle of a Ж deux sexes ont les memes avantages ; justice égale pour tous. 
lot of land conveyed by one J. Ж PARCE QU'ELLE ne fait pas de restriction relativement t>SV 
Frank Rice and Sophie bis wife to лі à l’occupation, la résidence ou les voyages des assurés. ,
Lea Landry wife of Willie Landry J PARCE QUE ses fonds sont déposés dans des banques ca- * ' 
of the Town of Edmundston in the W nadiennes seulement et que depuis 40 ans elle n'a pas perdu une 
County of Madawaska and Proviu- Ж seule piastre des placements qu elle a faits.
ce of New Brunswick, Painter, by Ж Pour ces raisons et bien d'autres encore, assurez-vous dans ib 
deed bearing date the fourth day Ж la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA 
of November, A. D. 1915, registe- 'fes 
red in Book “J-2” 011 page* 95 and 
96 by the number of 16433 in the 
office of the Registrar of deed in and 
for the said County of Madawaska, 
at a point where the northeasterly 
boundary of the said lot meets the 
northwesterly boundary of Rice 
Street in a direction north fifty one 
degress, east by the magnet of the 
year 1914 for the distance of fifty 
five feet to a post, thence in a direc­
tion north forty four degrees and 
thirty minutes west in a line paral­
lel with the northeasterly boundary 
of said lot of land conveyed to the 
said Lea Landry for the distance 
of one hundred aud ten feet to a 
post, thence in a direction south 
fifty one degrees west for the dis­
tance of fifty five feet to the 
northeasterly boundary of the said 
lot of land conveyed to Lea Landry 
thence in a direction south thirty 
four degrees east along the north­
easterly boundary of the said lot of 
land conveyed to thesaod Lea Lan­
dry for the distance of one hundred 
and ten feet to the place of begin­
ning, being part of lot number one 
in the parish of Madawaska gran­
ted to the late J. Francis Rice and 
devised to the said J. Frank Rice 
by the last will and testament of 
the late Annie Rice.

Together with the buildings and 
improvements there 011 and appur­
tenances to same belouging and all 
the rights and privileges to same 
appertaining.

In Witness Whereof, the said 
Eugene Veilleux, the Mortgage, 
has hereunto set his hand and seal 
this 29th day of August in the year 
A. D. 1921.
Signed Sealed J
in the presence V Eugene Veilleux

FAIT AU 
CANADA

■

H

Iassurer votre VieILundi le 3 Octobre notre voya­
geur partait avec une liste de 
prix complète du fertilisant “Fait 
à Windsor, N. S., pour le prin­
temps de 1932. Nous parcourrons 
tout lr N ou veau-Brunswick, la 
Nouvelle-Ecosse et les comtés Est 
de Québec.

Nos fertilisants sont essentielle­
ment des produits “fait au Canada” 
et dans ce temps de manque d’en- 
ploi, toute industrie donnapt de 
i'emploi, dans notre pays doit être 
encourager.

Il y a des choses qui doivent 
être importées parce qu’elles ne 
sont pas faites ici. Nous importent 
anssi autre chose en censidération 
du prix et de la qualité, mais au 
cune de ces raisons s’applique au 
Fertilisant "ade at Windsor, N- S ”

Aucun fertilisant peut s’acheter 
sur une base plus favorable quant 
à la quantité, prix et qualité. Il 
est impossible d’acheter un meil­
leur fertilisant que le "Made at 
Windsor, N. S,” a aucun prix. Il 
est fait du meilleur matériel, bien 
mêlé, bien moulu, bien nettoyé et 
peut s’étendre soit avtc la main 
ou un semeur a fertilisant.

Nous voulons des agents soit 
marchands ou fermiers, partout où 
nous ne sommes pas représentés.

Ecrivez nous et notre voyageur 
ira vous voir ou nons vous don­
nerons les renseignements du Bu 
reau Chef.

WЛк i. PARCE QUE c’est un devoir que vous vous devez à vous» Ш 
ж même et à ceux qui dépendent de vous. Ж
ж 2. PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si vou- Ж 
J? mourrez, votre succession est augmentée du mourant de vo- w 
W tre police.
$ 3. PARCE QUE la mort est certaine—QUAND est incertain. 

Aujourd’hui vous pouvez pasrer l’examen médical—DE­
MAIN il sera trop tard. I

I il.
4. PARCE QUE votre police est un montant comptant en ar- 

gent que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à W 
votre mort—une somme qu’un désastre financier ne peut pas V/ 
ôter à votre famille.

Quand, devez-vous vous assurer.I Z
W
WAUJOURD’HUI alors que vous avez la vie et la santé ; demain 

n’aurez peut-être ni l’un ni l’autre ; les délais sont toujours dangereux. 
AUJOURD’HUI une police vous coûtera moins que plus tard. Soyez S? 
sages et assurez votre vie comme mesure de prévoyance pour vos vieux fS 
jours.

3- AUJOURD’HUI car dans un temps de dépression financière plusieurs 
ont trouvé que leurs polices étaient le seul endroit où ils pouvaient en>

.41 prunter pour rencontrer des besoins pressants.
4. AUJOURD’HUI est le temps d’agir ; si vous ne fai 

quand allez-vous commencer ? Rappelez-vous que 
présent peut être fatal à vos meilleurs intérêts.

Ж Où vous assurer ?

шідлшсь, w.y
цп devoir w

«
Wper

w
У

Xtv
W

Z
№

Vi­
veColonial Fertiliser Co., Windsor 

N. S.
Manufacturier de Fertilisant W■r.

“Made at Windsor N. S.

Colonial Fertilizer Co.,

Windsor Nova Scotia.
“Manufacturier de”

“Maitoat Windsor N. •.'•Feiillliere

Les miettes de viande coloni­
al font pondre les poules.

«

1NE FORCEZ PAS 
VOTRE FOIE A AGIR I

NB gafrit, Гexcès de Mie, U constipatk*. 
le migraine rapidement. Pae de coli­

que ni de doeleer. Garanti.

1Leg organee de la digestion, de Vassimila­
tion et de l’élimination—l'estomac, le foie et 
les intestins—dépendent étroitement les uns 
des autres, et le bon fonctionnement de l’un 
deux Affecte grandement 
eutree.

“Contraindre" votre foie à agir 
Bant des calomels ou forcer vos 
avec dee laxatifs irritants on de

l’action de tous les
en рм. 
Intestine tfo

Unthartiques est une grave erreur. Un moyen 
plus efficace et plus sûr est de renforclr et 
de tonifier tout le système digestif et élimi­
natoire avec le Nature's Remedy (Tablettes 
NR) qui non seulement apporte un soulage­
ment Immédiat, mais une guérison réelle et 
permanente. Il agit sur l’estomac, le foie, 
Isa intestine et les reins, améliore la diges­
tion et Гassimilation, fait disparaître l’excès 
de bUe. guérit la constipation et soulage ra­
pidement le migraine.

Nettoyas et purifier votre organisme adé­
quatement une bonne fols; que l’estomac, le 
foie et les Intestins accomplissent leurs fonc­
tions hartr pieusement, et vous ne seres pae

ЇЯМ
tempe en temps pour maintenir votre orga­
nisme en parfait état et vous sentir toujours 
on ne peut mieux. Rappelez-vous bien qu il 
est facile et qu'il en coûte moins pour se 
conserver bien que pour devenir bien.

Procures-vous-en une botte de 26c et ee-
re, leur attachement à la foi cat ho* 
li jue et à la langue française et 
leur amour du sol de la patrie.”
Et Grand-Pré deviendra de la sor­
te, non seulement pour ceux qui 
ont du sang acadien dans les veines 
mais pour tous les hommes de foi 
catholique et de sang français, pour 
tous ceux qui ont le culte des gran­
des choses, un lieu de pèlerinage.

Mais les acadiens ne veulent pas 
simplement élever un monument 
sacré par son objet et par les sou­
venirs qu’il commémorera Ils veu­
lent encore profiter de l’occasion 
pour opérer une sorte de recense­
ment des hommes et des femmes 
de leur sang Dans l'église du sou­
venir, ils venlent pouvoir déposer 
les noms de tous les souscripteurs 
et de leurs enfants et de constituer 
ainsi une sorte de livre d'or de leer 
race.

L’EGLISE SOUVENIR 
DE GRANDPREsayex-їж avec cette condition qu’elle 

portera plus de soulagement et 
fort que tout autre remède pour 
ou le foie que 
votre argent vous sera rem 
Remedy (Tablettes NR) si vendu, garanti et 
recommandé par votre pharmacien.

plus de con­
ies intestins 

ayez employé ou que 
le. Le Nature’s

(LE DEVOIR)
of Hâtons-nous, avant que la fièvre

CHS.A.GAUVPEAU, 
N. P.

électorale 11’empêche trop de gens 
île songer à quoi que ce soit en 
dehors du choc des bulletins de 
vote, de signaler un certain nom­
bre de faits et d’initiatives d inté-ATTENTION rôt national.

Et saluons d’abord l’élan j in-M. Cyrice Labrie désire
public qu'il est prêt à faire 

(.'agrandissement, copiage de por­
traits au crayon, à la peinture ou 
au pastel. Aussi, encadrements de 
toutes sortes, à de très bas prix.

Aussi en main assortiment com­
plet de vitres pour fenêtres, portes 
et cadres. Il tient aussi plusieurs li­
gnes de marchandises, et épiceries 
à son magasin, rue Victoria, près de 
chez Bélonie Clavette.

Chaque personne achetant pour 
une somme de $4000 aura droit à 
un beau cadre gratis.

annon-
telligente et pieuse reconnaissainte 

citeP
cer an

Le Madawaska est le seul jour­
nal qui soit resté à $100 depuis 
la guerre ; malgré cela, nous avons 
beaucoup d’arriérages pour abon­
nements. Veuillez donc ne pas met 
tre de côté l'état de compte qui 
vous est envoyée. Le meilleur mo 
yen de rendre notre journal plus 
intéressant

qui, chez les acadiens, va 
l’érection de 1 egtise souvenir de 
Grand-Pré, Nos lecteurs savent ce 
que représente dans l’histoire 
dienne le nom de Grand Pré, La

SUS

1aca-

fait lo-dispersion n'a pas été 
cal, mais les circonstances ont fait 
que le nom de Grand-Pré résùme 
et symboli, ponr ainsi dire, toute 
tragique et douloureuse histoire. 
C'est donc à Grand-Pré que les aca­
diens ont décidé d’élever le monu­
ment qui selon la parole de l’évan- 
géline, aura pour “objet de perpé­
tuer la mémoire de l’héroïsme dé 
(leurs) aieux, leur patriotisme éclai

un

Ils ont l’ambition de célébrer, dès 
le 15 août prochain, la décidée de 
ch monument.Cultivateur li­

sez le
“Madawaska”

ч

Lisez nos petites
annonces

Cultivateurs lisez
“Le Madawaska’’
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CARTES D'AFFAIRES

il à ven-
Dr. OLIVIER J. CORMIER

— Chirurgien-Dentiste — 
à l'ancien bureau du Dr. Z. Vézina 

chez M. Jos. Gagné, près de 
l’hôtel Royal

‘ING 
« N. B.

*

4V*

N. BEdmundston, !•:

F*bdL. HEBERT, D.D.8.! I Chirurgien- Dentiste 
Gradué de l’Université de Montréal 
Bureau voisin de l’édifice J. David 

Edmundston, N. B.63t, ne mé- 
II cause 
!, Surtout 
otection- 
juel mo­

rn 28-4
MAX. D. CORMIER

B. A.
Avocat, Notaire Public

Edmundston, -:-

Casier oetal "S"

N. Bus:
protéger 

nce dans 
îtsurance 
sûre cou­
le feu, et 
irer cette 
nt à 

lSSON 
tska.

am-sorm ANY.M.V
Médecin-Chirurgien

N. BEdmundston,

ALFRED ROY, B. A. 8c.
Ingénieur Civil

78 Notre-Dame Est Edmundston, 
Montréal. N. B
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LE MADAWASKA :

Voulez-vous une Maison ?
à meilleur marelic que la brique, 
meilleur marché que le bois

t

Employez la pierre en béton coulé, cuite au four. 
Blocs à surface granitée—à double embouveture 
circulaire—n’absorbant avenue humidité.

Le bloc en béton cuit est reconnu de beaucoup 
supérieur à tous les autres. Matériel idéal pour 
construction solide ou lambrissage. La facilité 
et la rapidité avec laquelle il se pose diminue 
considérablement le coût de la construction. 
Quatre hommes peuvent en une semaine cons­
truire une maison ordinaire.

Spécialité : Têtes et tablettes de chassis, corniches, 
poteaux artistiques et rampes pour varandali.

Avantage spécial : La compagnie fera des conditions 
exceptionnelles de paiement. Livraison immé­
diate. Ne construisez pas : ans nous consulter.

The Edmundsion Development Co. 
Edmundston, N. B.

ASSURANCES П 
TYPEWRITERS

SUN UFB DU CANADA.
Da plus grande compagnie d’assu­

rance sur la vie du Canada, sans ex­
ception.
TRAVELLERS DR HARTFORD.

La plus grande compagnie 
rance contre les maladies et accidents 
du monde entier, sans exception.
HARTFORD DR HARTFORD.

Cette compagnie d’assurance contre 
le feu a 110 ans d’existence, et est une 
des meilleures des Etats-Unis.

TYPEWRITERS
REMINGTON et SMITH PREMIER 

Je suis agent pour le comté de Ma­
dawaska, pour ces machines à écrire 
qui sont reconnues les meilleures. 
Vendues à terme de $10.00 par mois.

Venez me voir à mon bureau au Pa­
lais de Justice, de 10 heures à midi, et 
de 2 à 4 heures de l’après-midi, ou 

'phonez-moi 30-21 ou N0. 3, et je 
me ferai un plaisir d’aller vous voir et 
vous donner les explications nécessai-

télé

res.

J.-B. MICHAUD, 
Magistrat de Police, 

Edmundston,H. B.
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ГАВІГ D’ABONNEMENTS

В Passé ! Avenir Jfc»
>

Ф :S \
(Ecrit pour le Madawaska)

L'autre soir étant fatiguée des 
bruits du monde, j’allais rêver, rê
ver sur la plage............
tobre ; qu’il était beau 
était calme, désert. La reine des 
nuits s’élevait tendre et charman­
te sur la route d’azur, les étoiles 
s’allumaient l’une après l’autre, 
quelques barques de pêcheurs se 
plaisaient à se balancer doucement 
sur les flots argentés par les rayons 
blafards de la belle lune.

Tout semblait vouloir évoquer 
en mon âme'le souvenir des jours 
heureux, si vite, si vite passés ; les 
étoiles, ces yeux de l’espace, dans 
leur voix muette; semblaient sym­
pathiser à mes regrets ; pleurer 
avec moi. — A chaque moment une 
vague douce venait se briser à mes 
pieds, me rappelant mes illusions 
se brisant l’une après l’autre sur le 
rivage fatal de la réalité. Alors fi­
xant mon regard sur la toile bleue 
qui rencontre le ciel, je me laissai 
aller à une douce rêverie !

“Je revois les amis d’enfance, les 
compagnes de couvent, gaies et gen 
tilles, les bonnes et dévouées maî­
tresses, toujours m’entourant de 
leurs soins maternels ; 
ma Mater si cher à mon cœur de 
dix-sept ans, là où je goûtai les 
plus douces joies, le plus pur bon­
heur ; je me revis au jour des 
adieux quittant ce toit pour m’en 
aller, dans le monde, le monde dont 
j’avais si peur, peur de n’être pas 
assez forte pour lutter contre 'es 
combats qui me seront livrés ; je 
tremblais pour l'avenir, j’appré­
hendais des écueils... .cependant 
reconfortée par les sages conseils 
des Mères aimées et me confiant 
à la Vierge, j’entrevis la lutte.... 
Jusqu’à présent elle a été douce à
soutenir .... mais l’a-enit............
Oh ! jeune fille, voile ton front, 
si la douleur courbe la tête quelle 
n’efface pas ton jeune sourire, à 
chaque jour suffit sa peine. Dieu 
donne la plume aux passereaux, à 
l’oiseau la pâture, au lis la blan­
cheur, à toi, il donnera beaucoup, 
beaucoup. Devant toi la route à 
certains jours sera fleurie ; .. aime 
encore, aimer c’est la vie c’est le 
bonheur .. c'est tout.. Cette voix 
charmeuse du soir fut douce à mon 
âme attendrie, oui j’aime j'ai tou 
lours aimé, mais sur les vagues 
printanières notre faible nacelle 
souvent hélas ! au récifs du mal­
heur, va se briser, mais encore une 
fois, me confiant à la Vierge, je re­
pris silencieuse, mais heureuse, le 
chemin du foyer redisant avec le 
poète ! Espère, enfant, et demain 
encore, et puis toujouis demain, 
croyant dans l’avenir

Espère, et chaque fois que se lè­
ve l’aurore, soyons là pour prier 
comme Dieu pour bénir.”

( L, Ringuette )

1 ISS ШІPayable strictement d’avance 
ETRANGER

/à

Шш
CANADA

ftyealте D’çxeellçiftç
PROGRAMME

jüemaiqe do 24 au 29 Ocfc.

vî ce soir d’oc-: $1-50$1.co ; Un au, 
50c ! Six mois,Six mois,

Wii ! tout -0.75 JI
TARIE DES ANNONCES ’

W
%* I* Cie d’DAnnonces légales, première insertion, la ligtve ............................................... *5 cts

•« " par Insertion subséquente, la ligne........... ••••...................... 10 c;s
Annonces, (A vendr■.* vu à iv - r) d. ...л assaut’pas 10 lignes, iere insertion. .50 cts

par insertion subséquente... .25 cts

:►
:

Avis de naissances, mariages et décès. .
Ces derniers publiés gratuitement pour
T'alites annonces, offre et dvTVtides d’emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion.... 25 cts Un Ai: :s abonnés Petites çhoses qui comptent 
Presque des riens, cependant très 

importants chez les femmes, sont 
appelés “Notions” parce que ce sont 
des inventions pour usage pratique 
qui sont organisés d’une idée ou no­
tion de qtielqu'inventeur capable. 
Qu’est-ce que l’on ferait sans épin­
gles, aiguilles, sciseaux, fil, peigne, 
etc ? La femme moderne serait per­
du sans cela. Ici nous avons une 
ligne complète de “Notions" à bas 
prix.

ITarif spécial pour annonces à long terme.

Hindi et mardi -IL EST BON DE
se mmmis LOCALES J

Mildred Harris s
H atteri 

de fa nLes amateurs du Cercle Dollard 
de Ormeaux méritent certainement 
l’encouragement (b* tous . les cito-

BIEN dans
“THE WOMAN IN HIS HOUSE”

m
REAÜ1C, LE RESTAU­

RATEUR DE LS
àyens. Nous. croyons donc que lv 

5 Nov lorsqu’ils joueront" u:u* see 
au Casino, ils auront salie

JOSEPH DAVID 
Edmundston, N. B,

Ш,/ Cet ap 
les gens 
tendaient 
chine série 
jours en p 
population 
ta rue pool 
monstre qt 
à quelques 
d'attitude. 

- mit quant 
avoir fait j 
câenxaHni 
rivière St. 
*№ imt 
machine fi

*0 5006 et 
la Canadt 
Limited d« 
le nom G. 
sont MM. 
son de M< 

Costa)

\ Grand drame de famille en ЩД"Г ROULEAUX dans 
lequel se passe des scènes émouvantes, captivantes d'in­
térêt, passionnantes au plus haut point. Un miracle se
produit et L’AMOUR D'UNE MERE triomphe. Vous
serez ravis et enchanté à la fois.

Mercredi et jeudi

an ce 
comble. 1

'SANTE
1 Si vous êtes fatigué le soir, ou que 

vous avez des douleurs dans le dos
Une maison très couforubtc a veo-j éf qus votre v5sage est pale et retiré 

commodités modernes, sur la rue redmaC vous remettra sur pi' d.
Y près, près de chez M. Mielul Mar- ! Quand vous êtes énervé, irritable 
tin. S’adresser au Bureau du Ma- et facilement découragé, quand

vous 11e pouvez" plus faire votre 
journée de travail sans prendre sur 
vous memes 11 ’attendez pas d’être 

Le 5 novembre sous les auspices hors d'usage et de tombbr dans une 
de “ Dollard des Ormeaux " des a- ! prostration nerveuse ou jusqu’à ce
mateur8dom.eio.it au théâtre СЛ-jdans une condition af-

tviblie, vous contractez une mala- 
SINO 2 jolies comedies qui feront djv sérjeuse mais prenez REDM AC 
Tire les plus èérieux. Les enfants y lonl cie ^uite pour aidez d’enrichir 
trouveront un intérêt spécial, qu’011 , votre sang et renforcir vos nerfs

і usés.

A VENDRE OU A LOUER

v
!

dawaska. ГАІ-
—o —

“Lahoma”
Un cadeau qui est

Grande production Pathé en £pj ROULEAUXTOUJOURS .BIENVENU
■VOUS

représentant nne histoires des temps primitifs dans l’E­
tat c’Oklahoma. Intéressante, captivante et instructive 
à la fois. Le tout vous intéressera.

Si vous choisissez une boite de 
chocolat et de bonbon pour le ca­
deau du soir choisissez à l’endroit 
qui vous offre uu étalage le plus 
tentant dans lequel voys pouvez 
choisir ?

N’importe quelle de ces belles 
boîtes remplies des meilleurs bon­
bons apportera plus d’uneexclama- 
tiou de joie.

тт-se le dise et qu’on 11e manque pas 
d’y assister.

pas fort ou bien, 
à vous-mêmes de

Si vous 11’êtes 
vous vous devez
faire l’essaie suivant : combien 

M. W. B. Morton, premier com- longtemps vous pouvez travailler
1 ou combien loin vous pouvez mar­
cher sans êtes fatigué ensuite pre- 
du Rvd.uac pendant quelques jours. 
Alors essayez votre force de nou­
veau, et voyez combien vous avez 
gagné.

Ж’-- * ■mis du surintend’ant local des C. Vendredi et samedi
Une belle et grande vue. “Fox'’ intitulé “GET YO UJR 

Kan.” Suivez les annonces au cours de la semaine poui 
plus de détails. En même temps la belle et captivante 
série BRIDE 13 rempli d'aventures presqu‘incroyables.

Venez au “Casino”- pour 
recréer et voiries plus belle pro­
ductions du jour. Vous y trouve­
rez Service et Satisfaction.

Nos prix sont toujours les mê­
mes . ЗОе. et lOc.
Matinée tous les jours à 8 hr s.

N. R. a été transporté à Гhôpital 
de Moncton. Il souffre dus fièvres
thyphoïdes. B. CURZON,

— o—

. Melle Jean Miller, fille de M. 
Fred Miller est convalescente d’une 
attaque de fièvre thyphoïde.

—0 -
Melle Amelia .Dufour, malade à 

l’hôpital prend sensiblement du 
mieux.

Le purity

z Edmundston. N. B.I STEVENS DRUG STORE
Eglise Souvenir 

de Qrandpré
L«

te
: vous\,-+rr

foH.P.1
■« a une c 
lens. Corn 
mit machi 
mon qui n 
7800ft tel 

Les at 
Houltonu

3 Le président, du comité a aussi 
reçu d’un ami des Acadiens, un an­
cien élève de l’Université du Collé, 
ge St-Josepli, la belle lettre qui 
suit :

p 4

шШШШк
—E f. —~~"'п

ІШ
Nos félicitations à uotpê gérant 

M. A. J. Le Blanc pour l’arrivée 
chez lui le iS courant d'un gros
garçon qui a reçu au baplv-nv ie, 

de Joseph Luc Albert. Par-’
Madella, Minn. Sept. 19. 1921.

M. l’abbé A. D. Cormier, president 
L’Eglise-Souvenir,

Bien cher Monsieur Cormier,
Je reçois à l’instant vôtre lettre 

circulaire en faveur de l’Eglise Sou­
venir à GrandPré et j’y réponds 
sans coupférir, platoniquementpour 
le moment, mais non sans l’assuran­
ce d’une cotisation de vingt cinq 
dollars, qui vous arrivera en bon 
temps. j

C’est la deuxième fois) M. l’abbé 
que vous me faites l’honneur de me 
compter au nombre des amis de^ 
Acadiens. Une première fois, il y a 
vingt ans. lors de l'érection de la 
Statue- Lefebvre que j’ai eu le plaisir 
d admirer l’année dernière en face . 
du beau collège St-Joseph.

Mon obole à cette première solli­
citation était inspirée surtout par 
un sentiment de reconnaissance, et 
de gratitude envers le bon Père Le- 
Febvre, fondateur du Collège St- 
Joseph et premier restaurateur du 
peuple acadien. Savez-vous que sou­
vent j’exprime en mon âme le vœu 
et l'espoir que les Acadiens n'oublie­
ront jamais que c’est à lui surtout 
qu’ils doivent le relèvement que 
l’on admire tant en eux aujourd’hui. 
D’autres l’ont imité depuis dans son 
zèle et son dévouement à la cause 
du peuple pr >scrit, mais le Père Le­
febvre fut le premier et le graud 
leader ; les autres ne font que le 

suivre.
Cette deuxième lettre de vous 

en faveur de l’Eglise Souvenir, je 
t'attendais ; plus que cela même, je 
la désirais et je me fais un honneur 
d’y répondre pour dire au peuple 
Acadien toute mon admiration pour 
ses vertus et son courage pour loi 
dire que moi aussi JE ME SOU­
VIENS.

Bien fraternellement votre in Xte 
E. J. Van Bocnackere, ptre, curé "Fr

rain et marraine M. et Mde AlbertI Guimond, oncle et tante de 1 enfant. z

V/jTHE l'AKI’TM 1AU0RI----O —
M. Léon Gagnon ainsi que M. Л 

Mde Denis Morrisson sont allés, en 
automobile, passer le dimanche à 
Cabano, P. Q.

danitenr j 
dre délai 
furent for

vous pouvez vous le procurer 
à la pharmacie “VAN W ART”. 
Nous avens dans notre département 
de t air fi ne. et d’extrait toutes les 

’ (jue-. domestiques et étrangères 
et nous avons celui que vous préfé­
rez. No- poudres Talcum, poudre à 
visage, e lûmes, préparations pour 
la toilette vte„ sont d’une .qualité 
supérieure*

I
5J w

M. Jos. David est de retour d’un 
voyage à St-Jean.

La «m 
était pluti 
d’hui dan 
il faisait t 

Les ho 
eu route ; 
doivent fai 
du Loup « 
pansé que 
tant, Mo 
St-Steven 
doivent n 
*atin vei

fM D. II. VAX WA. RT» 8
І.Л PHARMACIE REXALLQ

BILIEUX? PRENEZ 
NR CE SOIRJM
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m Nature’s Rcmodp est mellleer et plus sâr
ж Jÿ-Л

Ill
TI T que le Caked. Nettoie l'erganlsee

ms coliques. Arrête U mi­
graine. Garantie

l Ш:, Lee attaquée bilieuses, la constipation, lee 
migraines, etc., sont, dans une grande ma­
jorité des cas, dues à un dérangement de la 
digestion et aucune personne raisonnable ne 
peut s’attendre à obtenir un soulagement 
réel et permanent avant de supprimer la

Le Panier du еоіч нинI
est généralement attendu avec 

intérêt par la cn'binièr • anxi-’ii^é, 
et j-mi-iîs autant que., quand <el-le 
nous a laissé sa commande. Mais 
son anxiété disparait quand elle 
aperçoit les belles pièces de viande 
fraîche et savoureuse. Elle rocon-

W~-
■Nature’s Remedy (Tablettes NR) est tm 

composé végétal qui agit sur l'estomac, le 
foie, lee intestins et les reins, son but étant 
de promouvoir une action saine et harmo­
nieuse de tous les organes et la digestion 
de l’élimination. Il agit promptement 
complètement, cependant si doucement et ci 
modérément qu’il ne м produit jamais la 
moindre colique ou le moindre ennuL 

Mais ce n’est pas tout. Nature's Remedy 
(Tablette* NR) a un effet bienfaisant sur 
tout le corps. En améliorant le procédé de 
digestion et d’assimilation, la nutrition est 
retirée des aliments, la qualité du sang est 
enrichie, la vitalité cet augi

M*La *10DE, RUTS LA QUALITÉ
et Шdans la chaussure est le carac* 

naît par l’apparence que cette vian- L<,ris^|11“ notre modèle ‘ Relian- 
de est bonne et tondre. Et son por- ! ce” I,ollr bomine. Portez cettechaus- 
te monnaie sait que nous ne char-1 *nr'' аУ‘ и V0R pied? aussi bien 
geons pas trop—ou assez—pour la 
qualité de cette viande.

+!Ê

?> ,V f;

que votre tête. La bottine 
~ ” est fait en, tan, noir, 

ronge etc., et est une des meilleures
chaussures

Reliance tée et tout

toiCAMPBELL MEAT SHOP, 
Edmundston, N. B.

bons avons jamais і4*
I offert. $4.75 à monter.,-y ж; état, voue n’aves pas besoin de prendre des 

remèdes tous les jours—prenes simplement Ne Toussez Plus! Employez, dès le début d’on rhumeж
Ші

une Tablette NR de temps en temps lorsque 
l’indigestion, l’excès de Mie et la constipa­
tion vous menacent, et vous serez toujours 
très Men. Rappelez-vous qu’il est plus facile 
et que ça vous coûte molmTcher d’être bien 
portant que de le devenir.

Achetez une botte de 26c de Nature’s Re­
medy (Tablettes NR) et eesayez-le. Il est 
vendu, garanti et recommandé par votre 
pharmacien.

В. П EARLE
EDMUNDSTON, N. B.

S
Pianos à Vendre; TARQL m, i Ьюамт

4 У
Pianos, harmoniums et gramo­

phones de 1ère Qualité, Aussi quel j 
que.s uns très peu usagés, en par- ; 
fait ordre, à vendre à de très bon ! 
nés conditions, paiement facile: j

S’adresser à
R: Le Bœuf, représentant 

Townsend Piano Co.
ST-JOHN, N. В. і

E Cultivateur
lisez le 

Madawaska”

et то Ire rhume guérira fadlement. Tarol est coaposé de Goudron, 
d’Huile de Foie de Morue et autres médicaments efficaces, n 
soulage et guérit toutes les affections des -raies respiratoires.

DR. en. Morin a cm, iwa, wi,.
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